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COMPTE  RENDU 

Par  Ph.  Ch.  Ai.  GOUPIJ.LEAU, 

Des  dépenses  qu’il  a faites  dans  les 
cuverjes  commijjîon s dont  il  a été  chargé 
par  la  Convention  nationale ; 

iMfüIUS  PAR  ORDRE  DE  IA  CoMTERTISN  NaïIONJUB. 


Tj  Es  mars  1795  ( vieux  ftyle) , j’ai  touche  de  la  tréfo- 
rerie  nationale  pour  ma  commiffion  dans  la  ci-devant 
principauté  de  Saim , où  je  fus  envoyé  avec  Michel  8c 

Cttuthon . /c~^î 
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Te  c)  avril , pour  ma  première  commiffion 
dans  la  Vendée.  .......  , 

Ee  7 juillet  meme  année,  pour  ma  fécondé 
commiffion  à l’armée  de  l’Oueft 2,400  î. 

Toîal  •' i0,3oo  1. 
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dépense. 

Couchon  8c  Michel,  qui  ont  été  dépofîtaires  des  fonds 
eue  j avois  reçus  pour  aller  à Salm,  ont  dû  rendre  leur 
compte  ; je  ne  pris  deux  que  ce  qu’il  me  falloir  pour 
frais  de  route  : pour  cette  .route , non  compris  un  louage 
de  voiture,  il  m’en  coûta.  .......  487 °1. 

îlo*s  voXaSes  de  Paris  dans  la  Vendée, 
d’allée  êc  retpùr. . i>98o 

Pour  louage  d’une  autre  voiture , raccom- 
modage^ 8c  louages  de  chevaux  pendant  quatre 
mois  & demi g 

Pour  fept  voyages  de  Fontenai  a Nantes , 
par  les  Sables,  San mur  8c  Angers  .....  1,486 

P onr  fecrétaire  8c  frais  de  bureau ....  210 

Total  de  la  dépenfe  ......  5,030  1. 


J avais  par  conféquent  dépenfé  230  lïv.  au-deflus  de 
ce  que  j avois  reçu*  cette  fomme  m’a  été . rembourfée. 

1 -obferve  que  ce  compte  a été  rendu  &c  dépofé  au  co- 
mité des  infpeéteurs  de  la  fai  le  , le  12.  août  1793  ( v.  st.  ). 

SECOND  CO  M P T E. 

Au  mois  de  vendémiaire  l’an  premier  de  la  Répu* 
blique,  je  fus  envoyé  par  la  Convention  nationale  dans 
les  départemet^Éde  Fauelufe , Bouthes-du-Rhônc Far 
8c  j£lp es <mar aimes  , pour  une  levée  extraordinaire  de 
ch  vaux. 

Je  reçus,  pour  le  voyage,  le  18  vendémiaire, 
une  fomme  de  cinq  mille  livres,  ci  . . , 5.000  1. 


Sur  laquelle  je  dépenfai  : 

1".  En  frais  de  polie  feulement,  pour  aller 
& revenir,  quatre  mille  quatre  cent  trente  livres.  4,430  1. 

2°.  Pour  louages  de  chevaux,  quatre-vjngt- 
dix  livres t <>0 

\ °.  Pour  raccommodages  de  voiture  Sc  autres 
petites  dèpenfes,  cent  quarante-cinq  livres.  . 145 

4°.  Pour  fecrétaires  & frais  de  bureaux.  . 6 50 

5°«  Pour  commiffionnaires  8c  divers  agens.  300 


Total  de  la  dépenfe  ......  5,^1 5 


La  depenfe  excedant  la  recette  de  6 15  livres  , cette 
fomme  ma  été  rembourfée  à mon  retour. 

Ce  compte  a ece  rendu  de  dépofé  au  comité  des  inf- 
peéteurs  le  premier  nivôfe  de  Pan  1.  J’ai  remis  au  dépôt 
la  voiture  que  j’y  avois  pnfe;  le  citoyen  Vacquerie  m’ 

.a  donne  un  reçu  le  25  frimaire  de  l’an  2 de  la  Républiqt 
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troisième  compte, 


Le  27  thermidor  dernier,  envoyé  dans  les  déparremens 
Hauclufc  , du  Gard , de  V Héraut  5c  de  Y Aveyron  > 
j ai  pris,  a mon  départ,  lix  mille  livres  à la  tréforerie 
nationale  , ci o,ooo  1. 

Un  fejour  de  trois  moi'  8c  des  voyages 
multiplies  des  Alpes  aux  Pyrénées  8c  dans 
tous  les  dirtnéts  des  départemens  , augmentè- 
rent beaucoup  mes  dèpenfes,  de  me  forcèrent 
a prendre  encore  une  femme  de  cinq  mille 
livres  , du  receveur  du  diftriét  d’Avignon,  ci. 

Il  m en  a conté  de  plus  huit  cent  cinquante 
l!vre<?  pour  frais  d#  courriers  à Maridile  8:  à 
Toulon. 
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Les  Tommes  que  j’ai  reçues  n’ayant  pu  TuÆire  à mes 
dépenfes , je  me  fuis  trouvé  , en  arrivant  à Paris  , en 
a ^nce  de  quatre  cent  trente  livres  , qu on  ma  rem- 
bourfées. 

J’ai  l’état  détaillé  de  toutes  mes  dépenfes  , &:  je  le 
donnerai  fi  on  l’exige.  * 

Ce  compte  a été  rendu  ôc  dépofé  au  comité  des  inf- 
peéleurs , le  3 nivôfe  dernier. 

J’ai  remis  les  voitures  que  j’avois  prifes  au  dépôt,  pour 
le  dernier  voyage,  le  citoyen  Trouvilie  la  reconnu,  & 
ion  reçu  eft  du  3 nivôfe  dernier. 

Je  n’ai,  dsns  mes  commiffions , impofé  aucune  taxe 
révolutionnaire,  ni  reçu  aucuns  ciops  patriotiques. 

£ajLs  > *9  pî'-iviôfe , l’an  3 de  la  République  une, 
indivisible  & démocratique. 


Signe  9 Ph.  Ch.  Ai.  Goupille  a*u. 
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